A R R E S T 

DU  CONSEIL  D'ÉTAT 

DU  ROI, 

Çjn  commet  A4.  le  Lieutenant  général  de  Police , pour  connoître  par  voie  de 
police  ér  d’adminijlration , infîruire  & juger  en  dernier  refort  de  toutes  les 
introduélions , ventes  & difributions  qui  pourroient  être  faites  dans  la  ville 
& faubourgs  de  Paris , & dans  V étendue  de  la  prévôté  & vicomté  de  cette  ville , 
de  faux  Tabacs  en  poudre  ou  en  bouts,  ou  de  telle  autre  poudre  faclice  ou 
mélangée  avec  du  tabac,  diftribuée  fous  la  dénomination  de  Tabacs,  enfemble 
contre  les  Débit  an  s qui  pourroient  être  convaincus  défaits  mélanges: 

Ordonne  que  dans  le  cas  où  lefaites  introduélions , ventes  ou  débits , feraient 
accompagnés  de  circonjlances  capables  de  mériter  peines  afliâivcs , AI.  le 
Lieutenant  général  de  Police  pourra  in f mire  & juger  le  procès  des  coupables , 
leurs  complices,  & c.  fouverainement  & en  dernier  rejjort  : 

Commet  A4,  le  Procureur  du  Roi  du  Châtelet , pour  faire  les  fondons  de  Procureur 
général  de  la  Commijfion , tant  dans  les  affaires  de  police , & d’adminijlration, 
que  dans  celles  qui  pourroient  être  jugées  civilement  fur  la  demande  de  l’Ad- 
judicataire des  fermes,  ou  pourfuivies  extraordinairement  à la  requête  dudit 
Procureur  général , fuivant  l’exigence  des  cas. 
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Ordonne  que  toutes  les  procédures,  Joit  civiles  ou  criminelles,  concernant  îefdïtes 
introduâions , colportage , débit  ou  mélanges  de  tabacs  en  poudre  ou  en  bouts , 
qui  auroient  pu  ou  pourvoient  être  pendantes  devant  tous  autres  Juges,  feront 
portées  au.  greffe  de  ladite  Commijfion, 

Du  30  Mai  177F. 

Extrait  des  Regijîres  du  Confcil  d’Étaf. 

LE  ROI  étant  informé  qu’il  fe  fait  depuis  quelque  temps  dans 
la  viile  de  Paris,  une  contrebande  d’une  efpèce  aulfi  nouvelle 
qu’elle  eft  dangereufe  ; que  des  étrangers,  la  plupart  fufpeéts  & 
gens  fans  aveu , y introduifent  ou  font  introduire  en  petites  parties 
des  Tabacs  en  poudre,  qui  font  dépofés  dans  des  maifons  de  pri- 
vilèges ou  autres  lieux,  dont  l’accès  eft  interdit  aux  Employés 
des  Fermes:  Qu’il  a été  reconnu  que  la  plus  grande  partie  de  ces 
Tabacs,  circulans  & introduits  en  poudre,  étoient  mélangés  de 
corps  étrangers,  Toit  que  les  mélanges  aient  été  faits  avant  l'in- 
troduction ou  dans  les  lieux  du  dépôt  : Que  plufieurs  Débitans, 
pourvus  de  commidions  de  F Adjudicataire  des  Fermes,  font  cou- 
pables  de  cette  infidélité,  & incorporent  aux  tabacs  qui  leur  font 
livrés  dans  les  bureaux  de  l’Adjudicataire,  de  ces  poudres  faétices 
ou  d’autres  corps  étrangers  , dont  ils  font  eux-mêmes  le  mélange 
à la  puivérifation  : Que  les  Tribunaux  ordinaires  n’ont  aucuns 
moyens  de  prévenir  cette  efpèce  de  contrebande , d’en  découvrir 
3a  preuve  & punir  les  coupables  : Que  le  fieur  Lieutenant  général 
de  Police  de  la  ville  de  Paris , établi  principalement  pour  veiller  à 
la  fûreté  du  commerce  & à ce  qui  peut  intérelfer  la  fan-té  des 
citoyens,  eft  feul  en  état  de  s’occuper  avec  fuccès  des  détails 
qu’exige  la  découverte  d’une  fraude  auffi  puniffable,  & contenir 
par  voie  d’adininiftration  & de  police  de  pareils  abus.  A quoi 
voulant  pourvoir  : Ouï  le  rapport  du  fieur  Abbé  Terray , Confeiller 
ordinaire,  & au  Confeil  royal,  Contrôleur  général  des  finances; 
Le  Roi  étant  en  son  Conseil  , a commis  & commet  le 
fieur  Lieutenant  général  de  Police  au  Châtelet  de  la  ville  , pré- 
vôté & vicomté  de  Paris , pour  connoître  par  voie  de  police  êc 
d’adminiftration , inftriiire  & juger  en  dernier  reffort  de  toutes  les 
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introductions , ventes  & diftributions  qui  pourroient  être  faites  aux 
barrières , dans  la  vide  ou  faubourgs  de  ladite  ville , & dans  l’étendue 
de  la  prévôté  6c  vicomté  de  Paris,  leurs  circonfances  6c  dépen- 
dances, fuivant  l’exigence  des  cas,  de  faux  tabacs  en  poudre  ou 
en  bouts,  ou  de  telle  autre  poudre  faétice  ou  mélangée  avec  du 
tabac  6c  expofée  en  vente  ou  diftribuée  fous  la  dénomination  de 
tabacs,  & contre  les  débitansqui  pourroient  être  convaincus  defdits 
mélanges;  6c  prononcer  contr’eux  les  peines  établies  par  les  règle- 
mens,  6c  notamment  par  la  Déclaration  du  i.cr  août  1721,  tant 
fur  les  procès-verbaux  des  Employés  des  fermes,  Commiffaires , 
InfpeCteurs  6c  autres  agens  de  la  Police,  que  fur  la  preuve  par 
témoins,  dont  la  dépofition  pourra  être  admife  fuivant  les  règle- 
mens.  Veut  Sa  Majeflé  que  dans  le  cas  où  lefdites  introductions, 
expofitions , vente  ou  débit,  feroient  accompagnés  de  circonftances 
capables  de  mériter  peine  affliCtive,  ledit  fieur  Lieutenant  général 
de  Police  puitfe  inflruire  6c  juger  le  procès  des  coupables,  leurs 
complices,  fauteurs  6c  adhérens  , circonfances  6c  dépendances, 
fouverainement  6c  en  dernier  reffort , en  appelant  avec  lui  le  nombre 
d’Officiers  ou  Gradués  requis  par  l’ordonnance  : Veut  auffi  Sa 
Majeflé  que  le  fieur  Procureur  pour  Elle  au  Châtelet,  faffe  les  fonc- 
tions de  Procureur  général  de  ladite  Commiffion  , tant  dans  les 
affaires  de  Police  6c  d’adminiftration , que  dans  celles  qui  pour- 
roient être  jugées  civilement  fur  la  demande  de  l’Adjudicataire  de 
fes  fermes,  ou  pourfuivies  extraordinairement  à la  requête  dudit 
Procureur  général , fuivant  l’exigence  des  cas.  Pourra  ledit  fieur 
Lieutenant  général  de  Police,  commettre  tel  Greffier  qu’il  jugera  à 
propos,  6c  rendre  feul  tel  jugement  d'inf  ruétion  qu’il  conviendra, 
fuivant  les  circonftances,  même  ordonner  le  récollement  des  té- 
moins, 6c  la  confrontation  des  témoins  aux  accufés  , 6c  fubdéléguer 
pour  l’infruCtion  defdites  procédures  tel  des  Officiers  du  Châtelet 
qu’il  verra  bon  être;  lui  attribuant  à cet  effet  toute  Cour  6c  juridic- 
tion, icelle  interdifant  à toutes  fes  autres  Cours  6c  Juges:  Ordonne 
Sa  Majeflé  que  toutes  les  procédures,  foit  civiles  ou  criminelles, 
concernant  lefdites  introduction,  colportage,  expofition,  débit  ou 
mélanges  de  tabacs  en  poudre  ou  en  bouts,  leurs  circonfances  6c 
dépendances,  qui  ayroient  pu  ou  pourroient  être  pendantes  devant 


tous  autres  Juges,  foient  inceffamment  portées  au  greffe  de  ladite 
Commiffion  , fur  le  premier  commandement  qui  fera  fait  au  Greffier 
des  Juridictions  ou  Cours  où  elles  feraient  pendantes  , quoi  faifant 
déchargé  : Et  fera  le  préfent  arrêt  exécuté  nonobffimt  oppofitions 
ou  autres  empêchemens  généralement  quelconques,  dont  li  aucuns 
interviennent.  Sa  Majelté  s’elt  réfervée  6c  à fon  Confeiî,  la  con-* 
noiiïance  , icelle  interdifant  à toutes  fes  autres  Cours  & Juges. 
Fait  au  Confeil  d’Etat  du  Roi  , Sa  Majefté  y étant,  tenu  à 
Yerfailles  le  trente  mai  mil  fept  cent  foixantc  - onze. 

Signé  Phelypeaux. 

ANTOINE- RAYMOND-JE AN-GU  ALBERT-GABRIEL 
DE  SARTINE,  Chevalier,  Cotifeiller  d’ Etat , Lieutenant  général  de  Police 
de  la  ville , prévôté  & vicomté  de  Paris , Commijjaire  de  Sa  Majejîé  en  cette 
partie  : 

Vu  l’Arrêt  du  Confeil  ci-deffus,  ordonnons  qu’il  fera  exécuté  félon  fa  forme  (N 
teneur,  S en  conféquence,  qu’il  fera  imprimé,  lû , publié  & affiché  par  - tout  où 
hefoin  fera,  à ce  que  perfonne  n’en  ignore.  Fait  à Paris,  en  notre  hôtel , 1% 
premier  juin  mil  fept  cent  fixante-oir/e.  Signé  DE  SARTINE \ 


A PARIS, 

DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE* 


M.  D C C L X X I. 


